
Délibération n°7 – Festival 2023 – Complément de subventions

Mon intervention sur cette  délibération ne sera pas longue.  Je ne rentrerai  pas dans les  détails
chiffrés des documents et annexes fournis pour préparer le conseil de ce soir.

Simplement, je dirai que les chiffres qui ont été annoncés pour l’édition 2023 parlent d’eux-mêmes :
nous assistons cette année à la fin d’un modèle. 

Alors qu’il y a quelques années, le Club Partenaires contribuait au Festival à hauteur d’1,2 ou
1,3 million d’euros, sa participation n’est plus aujourd’hui que de 732 637 euros. Pendant des
années, vous avez vanté le montage financier du Festival, allant même jusqu’à considérer comme
marginale la participation de la Ville. Nous avons même entendu dire certains, ici même, qu’à terme
le Festival serait sans doute entièrement couvert par le Club Partenaires…

La réalité est aujourd’hui toute autre. La contribution du Club Partenaires s’écroulant, celle de
la Ville grimpe mécaniquement en flèche et, pour cette année 2023, l’événement est bien que
pour la première fois, la participation de la Ville est supérieure à celle du Club Partenaires. 

En effet,  vous nous demandez de verser une subvention d’exploitation totale de 741 363 euros
auxquels il faut ajouter 135 435 euros pour la journée nationale organisée le 15 juillet dernier, soit
un total de 876 798 euros. Oui, ce sont près de 900 000 euros que la Ville dépense cette année
pour les festivités de l’été, qui plus est pour  15 spectacles alors que dans un passé récent le
Festival en comportait 18 ou 19. Le « dépenser plus pour avoir moins »...
  
Je sais ce que vous allez répéter à tour de rôle : vous assumez vos choix. Vous nous l’avez dit en
commission.  Et  bien,  si  vous  assumez  en  effet  l’organisation  des  Festivités,  les  Trélazéens
assument eux de les payer ! 

Vous nous direz ensuite que c’était super, que les gens étaient contents… Je vous dirai simplement
qu’à ce prix là, heureusement. Et  beaucoup de Trélazéens nous disent aussi que l’ardoise est
salée...

Je sais qu’il  est  devenu une coutume chez vous,  de considérer toutes nos analyses comme des
attaques personnelles. Il n’en est rien, notre analyse est en réalité très politique : la situation dans
laquelle nous nous retrouvons confirme nos inquiétudes maintes fois répétées au sujet de la
fuite en avant financière de la stratégie événementielle qui est la vôtre. 

Nous voterons évidemment contre.


